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Qu’est ce que Dieu a fait de plus beau avec l’homme ? 
La Vierge Marie ! 

 

Elle est le chef d’œuvre de Dieu, l’humanité en sa perfection. Elle est 
la créature parfaite, elle en qui le péché n’a pas de place, elle sur qui 
la mort n’a pas de prise. Elle que nous célébrons en sa Conception et 
en son Assomption. Elle est pure grâce divine, pur don de Dieu. Elle 
est l’arche sainte qui accueille le Fils de Dieu dans le monde avant 
même de le mettre au monde ! 

 
 
 

 

Marie est prophète. Elle an-
nonce notre avenir. Elle est 
notre avenir. Car, nous sommes, 
comme elle, appelés à la gloire. 
Elle est « la première en che-
min » et ce chemin conduit à 
Dieu, à la vie en Dieu ! 

 
Je vous salue, Marie, pleine de grâce. Le Sei-
gneur est avec vous. Vous êtes bénie entre 
toutes les femmes et Jésus, le fruit de vos en-
trailles, est béni. Sainte Marie, Mère de Dieu, 
priez pour nous, pauvres pécheurs, maintenant 
et à l’heure de notre mort. Amen. 

 
 

Près de la croix de Jésus se tenait sa mère, avec la sœur de 
sa mère, Marie, femme de Cléophas, et Marie de Madgala. 
Jésus, voyant sa mère, et près d’elle le disciple qu’il aimait, 
dit à sa mère : « Femme, voici ton fils ! » Puis, il dit au dis-
ciple : « Voici ta mère ! ». Et à partir de cette heure-là, le 
disciple la prit chez lui. 

Jésus a souci de sa mère et il la confie au disciple, qui, à 
Jérusalem, est son grand ami et qui saura veiller sur elle, 
désormais sans appui dans le monde. Mais, par delà l’évé-
nement historique, il y a la signification spirituelle : tout 
disciple de Jésus accueille « chez lui » la Mère de Jésus. Un 
chrétien prie dans son cœur la Vierge Marie. 

 

 

On a multiplié les titres « en l’honneur de la Vierge Marie ». Cela peut avoir du sens. Les litanies 
de la Vierge Marie sont un beau texte. Il n’empêche, le plus beau « titre » de Marie est celui 
qu’elle se donne à elle-même : « Je suis la servante du Seigneur ». Ainsi, Marie est à la fois dans 
la gloire et dans l’humilité. Cela se dit « en creux » dans le fait que Marie est accueillie dans la 
maison du disciple, qui est au pied de la croix, et que malgré beaucoup de confidences, le dis-
ciple restera très discret sur Marie. Dans son évangile, il rapporte l’événement de la croix et celui 
des noces de Cana. C’est tout. En aucune manière, il ne cherche à compléter ce que nous appe-
lons « les évangiles de l’enfance » de Matthieu et de Luc. Cette gloire humble, ou plutôt cette 
humilité glorieuse, est le plus important ce de ce que l’on peut rapporter de Marie. 


